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tté satiné
Longtemps absent des 
collections estivales, 
le satin fait un retour 
remarqué
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L'ameublement
d'enfant
En meublant la chambre 
d’un enfant, il faut 
penser qu’il ne restera 
pas longtemps tout 
petit.
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Excentriques 
pavots I
Les pavots embrasent 
littéralement les plates- 
bandes à cette époque 
de l’année.
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Poupées de 
porcelaine
La fabrication des 
poupées de porcelaine a 
donné lieu à la création 
d’un économusée et 
d’un atelier ouvert au 
public.
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di la Maison du

not semble voguer dans 

un hamac lissé au Brésil 

sur un support de bois 

d épinetles tait 

. au Quebec.
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Collaboration spéciale

■ Il fait chaud, il fait 
beau, une brise vous ca­
resse la peau et vous ba­
lance entre deux arbres 
dans un hamac parfaite­
ment confortable qui 
épouse les formes de vo­
tre corps ! La dolce vita !

A
u Brésil, quand on 
prend possession d’un 
logement, les crochets 
pour installer le hamac 
sont déjà Installés. Dans 
d’autres pays, comme le 
Vietnam, le Nicaragua et le Mexique le ha­

mac est un accessoire très fréquent.
Après un seul essai, on se laisse facile­

ment convaincre. Il existe différentes ca­
tégories de hamacs. Il est possible de trou­
ver en quincaillerie des modèles indus­
triels en nylon sur un support de métal. Il 
existe aussi des commerces spécialisés qui 
vendent des hamacs faits de façon artisana­
le, importés des pays qui en font une spécia­
lité. Depuis 12 ans, la Maison du Hamac im­
porte des hamacs fabriqués artisanalement 
en famille au Mexique et au Brésil.

Les hamacs provenant de la ville de Fortaré- 
sa, au Brésil, sont tissés en coton de couleurs 
vives ou écru. La fibre de coton s’étire durant 
les premières heures d’utilisation. Il faut 
donc le réajuster. C’est le plus confortable des 
hamacs donnant une sensation d’équilibre 
parfait. Pour garder le hamac ouvert, il suffit 
d’ajouter un bâton à une extrémité.

Ceux fabriqués dans la ville de Mérida, au Mex­
ique, sont des filets de couleur unie ou vive en co­
ton ou en nylon. Ce type de hamac est léger et 
prend peu de place. En nylon il résiste aux intem­
péries, mais est plus confortable en coton. Les cor­
des étant plus fines, il est impossible d’ajouter un 
bâton qui garderait le hamac ouvert.

Comment faire son choix entre un hamac tissé et un 
hamac en filet? Une seule solution... faites un essai !

DE TOUT POUR TOUS

Pour installer un hamac, il existe plusieurs possibilités : 
un support métallique démontable en cinq parties pour 
une ou pour deux personnes ; un superbe support en bois 
d’épinette traité fabriqué au Québec qui ressemble à un ba­
teau ; deux crochets métalliques fixés aux murs, à deux ar­
bres.... Prévoir entre trois et cinq mètres de distance.

Le hamac installé devrait avoir la forme d’un sourire. Le 
milieu du hamac devrait arriver au niveau de la hanche de 
rutilisateur. Pour optimiser le confort et profiter de la lar­
geur du hamac, il faut se coucher en diagonale.

Pour ceux qui craignent les insectes en camping, un ha­
mac en filet (léger) avec un support métallique démonta­
ble est une solution de rêve !

Il existe des hamacs pour bébés et jeunes enfants. Selon 
le poids et le nombre d'utilisateurs, différents formats et 
types de tissage sont prévus. Les hamacs brésiliens peu­
vent supporter selon le modèle de 200 à 600 livres. En gui­
se de décoration, une frange en coton écru est ajoutée sur 
les modèles plus luxueux.

Moins connues, les chaises hamac ne nécessitent qu’un 
seul crochet et sont très confortables pour la lecture. Un 
ressort entre le plafond et la chaise donne l’impression 
d’être en apesanteur. Ces chaises hamac peuvent aussi être 
accrochées à un support métallique. Une chaise hamac 
peut supporter jusque 250 livres. Elles existent en ver­
sion filet ou en tissu tissé.

Un hamac peut s’utiliser à l’intérieur et/ou à l’extérieur ü 
est préférable de ne pas exposer les hamacs en coton à la 
pluie, ceci pourrait altérer les couleurs et prend du temps à
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sécher.
C’est très fa­
cile de décro­
cher un hamac et 
il prend peu de pla­
ce. Il peut être lavé à 
la main ou au nettoya­
ge à sec. Il faut toujours 
veiller à ne pas mélanger 
les cordes de support, ceci 
endommagerait le hamac. Le 
ranger au sec garantit une très 
longue durée de vie.

Vous voilà Informés sur une au­
tre façon de faire la sieste. Souhai­
tons que le soleil se mette de la partie !

LA MAISON DU HAMAC
Sl+fr mxiai: 7910, boni Str-innr à Châleau-IUrhrr
91. neSte-Anne dan» le Heux-Québer
40. rue (rameau dan» le Vleux-Queber
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Desneiges 
représente les 
adolescentes qui 
ont porté ou 
portent encore 
la canadienne.

poupée
parée des atours 
de la jeune 
amérindienne

La série des 
Grandes dames 
illustre tout le 
savoir-faire des 
artisanes de la 
porcelaine.

Dames de soie et poupées de porcelaine
Lise Fournier 

LFournier@lesoleil.com

■ Les Dames de soie, c’est une 
boutique de poupées en porce­
laine et un économusée. Mais 
c’est surtout un atelier ouvert 
au public où on peut suivre pas 
à pas la naissance d’une poupée 
depuis la conception du modèle 
en porcelaine jusqu’à la pose 
des minuscules boutons sur le 
vêtement. Entre les deux, des 
artisanes moulent têtes, mains 
et pieds en porcelaine selon une 
technique artisanale unique. 
Gage de qualité, les moulages 
sont exclusifs ou de séries 
limitées.

L} art des Dames de soie repose 
sur la pratique du métier de 

I couturière, une tradition 
familiale centenaire qu’Hélène 

Duguay s’emploie à faire redécou­
vrir depuis six ans dans sa boutique 
musée, sise à l’intérieur du Parc de 
l’artillerie, rue d’Auteuil, à côté de la 
rue Saint-Jean.

L’artiste a commencé à faire des 
poupées de porcelaine vers 1984, 
mais elle n'a ouvert Les Dames de 
soie qu’en juillet 1997 en même temps 
qu’on l’introduisait dans la famille 
des économusées du Québec. Le sien 
comme tous les autres d’ailleurs est 
unique dans sa catégorie.

«Avant d’être cheffe d’entreprise, 
j’étais infirmière, relate M"11’ Duguay, 
mais j’avais quand même étudié les 
arts plastiques à l’université. » Au fil 
des ans, dans ses temps libres, elle tâ­
tera diverses avenues de création dont 
la céramique, le vitrail, le tissage, la 
peinture, etc.

l’uis un beau jour, eurêka ! En voulant 
offrir un cadeau spécial à sa mère, elle 
crée sa première poupée qui sera, com­
me vous l’avez compris, à l’origine de 
plusieurs générations de filles et de 
garçons en porcelaine incluant la pres­
tigieuse série des Grandes Dames ain­
si que sa célèbre petite Desneiges qui 
porte fièrement la canadienne.

D’idées en idées, des collections spé­

* t

Hélène Duguay 
a créé la collection 
Lili pour les 
enfants. Chaque 
poupée de chiffon 
est offerte avec un 
sac de voyage et 
des vêtements 
que les enfants 
peuvent choisir 
dans le grand 
coffre.

ciales sur les autochtones, le folklore 
québécois ainsi qu’une ligne pour en­
fants baptisée Lili ont fait leur appari­
tion. Cette dernière offre des poupées 
de chiffon, un sac de voyage et des vê­
tements de rechange que les enfants 
peuvent choisir à leur guise dans le 
grand coffre de la boutique.

Les poupées d’Hélène Duguay ne se 
ressemblent pas. Chacune a une ex­
pression qui lui est propre. Un principe 
qu’Hélène juge important. Dans la ga­
lerie, on peut admirer des poupées de 
différentes nationalités. Des têtes 
rousses, brunes et blondes aux yeux 
clairs ou foncés qui côtoient des fri­
mousses aux yeux bridés, des dames 
amérindiennes, des petits garçons es­
piègles.

« Vous seriez étonnée, me dit-elle, de 
voir à quel point les cheveux et le ma­
quillage peuvent transformer l’expres­
sion d’une poupée. C’est pourquoi 
quand je commence un visage, je me 
laisse aller. L’inspiration me vient en

dessinant. Les traits se forment, la per­
sonnalité apparaît. » Comme Geppetto 
a créé son linnochio, l’artiste, elle, ani­
me des visages.

Mais M""’ Duguay s’enthousiasme 
dès qu’on parle de costumes. «Vrai­
ment, avec les poupées, j’ai pu combi­
ner mes deux passions: la porcelaine 
et le tissage. » Avoir les garde-robes 
de ces messieurs et demoiselles, on 
s’aperçoit que la couture est prise au 
sérieux. Chaque bout de tissu est sé­
lectionné, cousu comme si c’était pour 
un défilé, et garni de broderies, de 
fourrures, de pierreries.

Même que Jacqueline Duguay, mère, 
participe à sa façon au design de mode 
en créant des chapeaux petits formats. 
Des bibis à l’égal de ceux que porte la 
reine Élisabeth II. Rien de moins.

POUPÉES ANCIENNES
Évidemment, une telle boutique 

n’existerait pas sans l’apport d’artis­
tes qui ont su mettre de l’avant des
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techniques avant-gardistes. En fait, 
les créatures d’aujourd’hui sont is­
sues de l’héritage du passé. Dans la 
section ancienne de l’économusée, 
de vieilles poupées témoignent de 
leurs usages à travers le temps.

Des artefacts trouvés lors de fouilles 
archéologiques au Parc de l’artillerie, 
des fragments de poupées anglaises et 
allemandes, des jouets du XIXe siècle 
sont d’ailleurs autant de liens ratta­
chant l’atelier à la présence de familles 
de soldats sur le site.

Mais pour distinguer « les dames de 
porcelaine» de celles d’hier, Hélène 
Duguay applique sur la joue gauche 
de ses protégées une fleur en guise 
de signature. On peut aussi trouver 
d’autres objets de porcelaine tels que 
broches, cahiers à découper, anges, 
poupées de chiffon, clowns.

Touche couture : veste et béret festonnés 
et jupe fleurie pour cette jolie poupée.

Les Dames de soie, entreprise économusée de la pou­
pée,2, rue d'Auteuil, Québe. Tél: 1877692-1516— 
wwuxdamesdesoie.com.,

Le mobilier qui grandit avec l’enfant

I

QNous sommes à repenser 
l’ameublement de la chambre de 

notre fille qui aura bientôt cinq ans. 
Nous avons fait quelques démarches, 
question de voir ce qui se fait comme 
mobilier. Certaines compagnies nous 
offrent des meubles en bois, d’autres 
en mélamine ou en laque. Le choix 
s’avère difficile. Au surplus, on ne 
sait pas quel genre de lit choisir. Doit- 
on acheter un lit double ou simple? 
Quel style choisir? Nous aimerions 
avoir quelques idées.
Mme Dube.
Charleimr.

R L’achat d’un 
mobilier 

n’est pas facile en 
soi. Vous vous 
questionnez 
aussi sur l’achat 
d’un lit simple ou 
double. Itour une 
fillette de cinq 
ans, j’opterais 
pour un lit double 
mais encore faut- 
il avoir assez 
d’espace pour 
que le mobilier 

ne paraisse pas trop coincé. 
Cependant, le Ut gigogne me semble la 
solution idéale. Ce type de lit. qui se 
glisse sous l’autre lit simple, ne prend 
pas de place, mais s'avère très utüe 
lorsque les enfants invitent des amis à

Catherine
Tremblay

Collaboration spéciale
oecoiônbôn
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Astuces, rangements : le lit transformable Gôk s'adapte à chaque âge de la vie.

coucher. Il existe aussi des lits simples sants même lorsque l'enfant grandit. Vous pouvez aussi opter pour le lit à
ou doubles avec des tiroirs sous le cais- De rangement pour les jouets, ces étage. Souvent, ce type de mobilier
son qui permettent de ranger des vête- grands tiroirs peuvent facilement ser- abrite un bureau de travail sous le lit.
ments et qui demeurent très intéres- vir à l’entreposage de gros pulls... J'aime aussi cette avenue. Une mise en

garde s’impose par rapport à l’échelle 
pour se rendre au lit. Elle doit être soli­
de. très stable et fixée pour éviter que 
l’enfant puisse basculer. Vous pouvez 
aussi acheter un coffre que vous place­
rez au pied du lit. Ce type de range­
ment peut servir à camoufler les jouets 
et le bricolage mais peut aussi servir 
de petit banc lorsque l’enfant aura à 
faire ses devoirs sur sa table de travail. 
En ce qui concerne le type de matériau, 
j’opterais pour le bois qui est une 
valeur sûre. Si des retouches sont à 
refaire, à cause d’égratignures ou 
autres, le bois est un matériau qui 
pourra être récupéré, sablé, teint et 
revemi, ce qui ne peut pas être fait 
avec la mélamine.

Puisqu'on parle chambre d’enfant, je 
vous suggère un faux fini lorsque vous 
songerez à changer les couleurs. Les 
enfants ont des héros, des personnages 
imaginaires et ont aussi leur monde. 
Pourquoi ne pas leur faire vivre la ma­
gie de l'enfance dans leur environne­
ment? Je pense à différents thèmes, 
comme la forêt, les cavernes, le Moyen 
.Âge. la mer et la plage... A peu de frais, 
vous pouvez créer une ambiance per­
sonnalisée. Ainsi, même en faisant 
l’achat d’un mobilier qu’il gardera long­
temps, même jusqu'à ce qu’il quitte la 
maison, la chambre de votre enfant de­
viendra son univers bien à lui.

J'attends ros questions et commentaires au 
c. tremblaq design@sgmpotiro.ca
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Larry
Hodgson

Collaboration tpenale

■ Le pavot d’Orient (Papaver orientale) 
est une vivaee splendide, un classique de la 
plate-bande québécoise. C’est une plante à 
la vie longue : on trouve parfois des spéci­
mens plus que centenaires.

A
vec ses énormes fleurs souvent rouge feu 
avec des taches noires à la base, mais 
aussi orange, roses, blanches, pourpres et 
diverses autres teintes de rouge, qu elles soient 

simples, doubles ou frangées, il semble embraser 
la plate-bande de la fin juin. Ses feuilles poilues et 
rugueuses ressemblent à celles du chardon. Mais 
touchez-y et vous découvrirez qu’elles ne sont pas 
épineuses. En fleurs, certains cultivars dépassent 
120 cm de hauteur alors que d’autres atteignent à 
peine 60 cm.

La culture de cette vivace n’est pas difficile... 
quand l’on comprend ses excentricités. D’abord, 
un sol bien drainé, riche ou pauvre, et au plein so­
leil lui convient parfaitement. En fait, mieux vaut 
un sol plutôt pauvre, car un sol trop riche en azo­
te provoque une croissance exagérée en hauteur, 
d'où des tiges fragiles qui ploient alors sous le 
poids des énormes fleurs. .Après la floraison, le pa­
vot d’Orient entre en dormance et son feuillage 
jaunit et disparaît. Pour cette raison, on préfère 
habituellement le mélanger à d’autres vivaces qui 
masqueront l’espace laissé vide. A l’automne, la 
plante recommence à pousser, ce qui surprend 
toujours les néophytes, plus habitués aux plantes 
qui apparaissent au printemps que juste avant les 
geis. Elle est rustique jusqu’en zone 3.

Le pavot d’Orient est difficile à transplanter: 
mieux vaut commencer avec de jeunes plants, 
achetés en pépinière ou semés par le jardinier (les 
semis sont un jeu d’enfant), que d’essayer de 
transplanter un plant mature. D’ailleurs, quand on 
le transplante, il repousse généralement dans son 
ancien emplacement, car il a la capacité de se ré­
générer à partir du moindre morceau de racine 
laissé en terre.

Pourvoir de beaux spécimens de pavot d’Orient 
actuellement, allez au jardin Jeanne-d’Arc, sur les 
plaines d’Abraham, au Jardin Roger-Van den Men­
de, à Sainte-Fby ou dans presque n’importe quel 
jardin public offrant une plate-bande de vivaces. 
Bonne visite !

Excentrique pavot !

H0RTIC0M

..VT

msmi

QJ’ai un problème de digitaire dans le gazon.
Chaque année, la plante se multiplie au 

point où il y a plus de digitaires que de graminées 
vivaces. Que dois-je faire ?
Marie-Rose Lepage
Rimouski

R La digitaire est une graminée annuelle qui 
cause beaucoup de problèmes dans certains 
gazons, mais est plutôt rare dans l’Est. Son dé­

faut, à part un feuillage plus large et vert plus pâ­
le que les autres graminées, est qu’elle meurt à la 
fin de la saison, laissant des trous béants dans la 
pelouse au printemps Ces trous se remplissent, à 
partir de la mi-juin, de digitaire poussant à partir 
de semis laissé l’automne précédent.

Sachant que la digitaire préfère un sol sec, aci­
de, de pauvre qualité, quelle demande le plein so­
leil et ne germe qu’au printemps, il est possible de 
développer un programme de récupération de vo­
tre gazon qui devrait l’éliminer complètement d’i­
ci trois ans. D’abord, faites faire une analyse de sol 
et, selon les indications des résultats de l’analyse, 
corrigez toute acidité excessive avec une applica­
tion de chaux selon le taux indiqué dans les résul­
tats de l’analyse. Ensuite, apprenez à « travailler» 
votre gazon à l’automne (fin août ou début septem­
bre) plutôt qu’au printemps: les réparations prin­
tanières ne font que stimuler l’apparition de la di­
gitaire. Chaque automne pendant au moins trois 
ans, faites un terreautage (i.e. appliquez deux à 
trois cm de compost ou de bonne terre à gazon), 
puis réensemencez avec une semence de gazon de 
qualité. Les bonnes graminées germeront bien à 
l’automne et rempliront les trous laissés par la di­
gitaire alors que la nouvelle couche de terre enri­
chira le sol et l’aidera à rester plus humide, ce que 
la digitaire déteste. Ainsi vous remplirez les espa­

ces par de la bonne graminée et, nécessairement, 
lu digitaire diminuera d’année en année. Aussi, il 
faut éviter de « scalper » le gazon : ne le tondez ja­
mais à moins de 7,5 cm durant la période de crois­
sance, car les graminées un peu plus hautes om­
brageront les digitaires et ainsi aideront davan­
tage à les étouffer.

Q J’aimerais connaître le mode de culture de 
la cerise de terre, ce fruit méconnu et pour­

tant délicieux. La documentation se fait plutôt ra­
re à son sujet.
N. Fournier 
Lévis

R La cerise de terre (Physalis pruinosa) 
ressemble à la lanterne chinoise (P alke- 

kengi), une vivace aux enveloppes orange utili­
sées pour les arrangements de fleurs séchées. 
Mais son enveloppe n’est pas aussi colorée et 
elle est cultivée comme une annuelle sous notre 
climat. Elle est de la même famille que le pi­
ment et sa culture est semblable: on la sème à 
l’intérieur environ huit à dix semaines avant la 
date du dernier gel, puis on la repique au jar­
din, en plein soleil et dans un sol riche et bien 
drainé, en juin, quand le sol est bien réchauffé. 
Laissez environ 45 cm entre les plants... et fai­
tes attention de la planter au nord des autres 
légumes, car elle pousse très haut (60 à 100 cm) 
et peut leur faire ombrage. En général, les 
fruits tombent au sol quand ils sont mûrs, 
après que l’enveloppe verte soit devenue brune.

2 Quand il y a des taches noires à l’extrémité 
des tomates, quelle en est la raison ?

Lac-au Saumon

HOItTICULTUHH

Difficile de ne pas 

le remarquer. Le pavot 

embrase toutes les 

plates-bandes où 

il se trouve.

R On appelle ce désordre physiologique la 
pourriture apicale. Ce n’est pas une véritable 
maladie, mais plutôt le signe d’un problème cultu­

rel. En effet, pour bien se former, les fruits de 1a 
tomate doivent recevoir un apport régulier de cal­
cium durant toute leur période de croissance. Si 
le calcium vient à manquer, l’extrémité du fruit 
opposée au pédoncule noircit puis se met â pour­
rir. Or, le calcium manque rarement dans les sols 
de nos régions... et si oui, il est facile â rajouter, 
car tous les engrais en contiennent. En général, 
c’est plutôt que le calcium reste prisonnier dans 
le sol quand ce dernier devient trop sec l\tur évi­
ter la pourritun* apicale, donc, il faut maintenir le 
sol également humide durant tout l’été. La 
meilleure fayon est d’appliquer un épais paillis en 
début de saison et d'arroser régulièrement par 
période de sécheresse.

CALENDRIER HORTICOLE

Voici des activités horticoles pour 
meubler vos temps libres ?

Destination Métis
La Société des Amis du jardin Van-den Hende vous propo­
se pour le samedi 5 juillet une visite du Jardin des Légen­
des à Trois-Pistoles et aux Jardins de Métis à Métis alors 
que le Festival international des jardins de Métis battra son 
plein. Coût (repas compris): 95$ membres. 105$ non- 
membres Information et réservation: 656-3410. 
Destination Lanaudiére
La Société d'horticulture de Québec organise un voyage, le 
samedi 12 juillet aux jardins de la Sagi-Terre, du Grand Por­
tage et au jardin privé de Jean-Guy Hérard dans la région 
de Lanaudiére Coût: 50$ membres, 60$ non-membres. 
Information et réservations: M"1' Morel 623-7231 ou 
M. Poirier 622-0649 
Destination Portneuf
La Société d’horticulture de Lévis organise un voyage pour 
visiter les jardins Merle Bleu à Notre-Dame de Portneuf et 
les jardins d'iris et de pivoines de St-Augustin de Desmau­
res. Informations: M™ Tremblay au 838-6736.
Avis aux sociétés d'horticulture : si vous avez une ac­
tivité horticole à proposer, veuillez nous faire parvenir vo­
tre communiqué au moins deux semaines à l'avance à Ca­
lendrier horticole, Le Soleil, C.P. 1547, suce. Terminus, 
Québec (Québec), G1K 7J6 ou à deco@lesoleil.com.
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en entrepôt

Résidentiel 
et commercial
Vente, pièces 

et service 
sur place

INSTALLATIONS
AQUATIQUES

QUÉBEC INC.

j -pntre
Analyse d’eau 
par ordinateur 

certifiée Bioguard
Sow*d» » tpfbgw 

«fu ••rvr'e» do

pour V" téiw»’» 
û.net* •*’

333. boul. Rochette 
Beauport

667-5468
wwwicl ubspos.com

mailto:deco@lesoleil.com


LE SOLEIL Le samedi 28 Ji'iN 2003J 4

Strip poker pour 
une bonne cause

Sophie Saint-Laurent 
Collaboration spéciale

■ Défiant de nouveau les conventions, la marque de produits 

de maquillage M.A.C. vient de lancer un jeu de cartes irrévé­

rencieux au profit des Fonds M.A.C. contre le sida. Qui sont les

jokers de la partie de strip poker montréalaise? Le designer

Philippe Dubue et le concepteur d’événements Dick Walsh.

Inépuisable le temps venu de 
soutenir la lutte contre le VIH et 
le sida—plus de 25 millions 
SUS amassés en moins de 10 ans— 

l’entreprise M.A.C. vient de mettre 
sur pied un concept orijîinal pour 
enrichir sa tirelire bienfaitrice: la 
création d’un jeu de 52 cartes qui 
présentent chacune une création de 
body-painting sur un corps complè­
tement nu.

De nombreuses personnalités bien 
connues ont participé à l’exercice. Les 
créateurs de mode Alexander 
McQueen et Diane Von Furstenberg, 
de même que la chanteuse Pink et la 
comédienne Susan Sarandon font en 
effet partie de la caste créative de ce 
jeu de cartes philanthropique. Une 
partie des recettes de la vente du jeu 
de cartes ira aux fonds 
M.A.C. contre le sida qui 
soutient les organismes 
communautaires venant en 
aide aux hommes, femmes 
et enfants atteints par la 
terrible maladie.

Cette initiative fait actuel­
lement une tournée mondia­
le. 11 y a deux semaines, l’ar­
rêt était à Montréal—avant 
Athènes et Séoul. Comme 
dans chacune des cités visitées, deux 
créateurs locaux ont été invités à réin­
venter les jokers de ce jeu de cartes 
d’art corporel.

Le créateur d’événements montréa­
lais Dick Walsh a été choisi pour ima­
giner l’un des designs, fait peu éton­
nant quand on sait que sa relation 
avec M.A.C. date de la fondation de 
l’entreprise à Toronto.

En plus de signer une wild card, M. 
Walsh est également derrière le 
concept de la mise en scène de la 
tournée mondiale du jeu de cartes. Sa 
création? Un corps griffé de logos. 
«J’ai eu cette idée alors que j’étais 
assis à un café et que deux jeunes 
femmes sont entrées. L’une avait un 
portefeuille Louis Vuitton, l'autre un

sac à main Gucci et moi, je chaussais 
des Nike...», explique-t-il. La toile 
Monogram de Louis Vuitton reprodui­
te avec exactitude en un pull, un pan­
talon parsemé des doubles G enlacés 
et les pieds maquillés avec la célèbre 
virgule du géant du sport ne cou­
vraient que le devant du corps du mo­
dèle, laissant l’arrière complètement 
nu. «J’aimais cette idée du corps lo- 
gotypé. Customiser son corps avec 
une marque en sachant que c’est ar- 
chifaux, ça a quelque chose d’ironi­
que, de très Canal Street ! »

L’autre invité était Philippe Dubue, 
le designer de mode. «J’ai été flatté 
de l’invitation de M.A.C., car j’aime la 
façon dont cette entreprise s’impli­
que. Avec eux, le traitement d’une 
maladie dramatique devient quelque 

chose de joyeux, de rafraî­
chissant », explique M. Du- 
buc, qui a pour sa part, lit­
téralement «habillé» son 
modèle d’une création Du- 
buc en peinture. «J’ai eu 
envie de dessiner un vête­
ment plutôt que de ma­
quiller un corps. J'ai donc 
exploré le trompe-l’œil en 
habillant mon modèle avec 
une veste masculine portée 

sur une fausse culotte blanche. » In­
utile de dire que, comme toutes les 
créations Dubue, cette silhouette 
était... très près du corps ! Barbara 
Requesens, le mannequin qui a porté 
ce design, se serait probablement 
sentie plus à l’aise dans les vraies 
fringues du designer que dans leur 
version dessinée, mais elle s’est prê­
tée à l'audacieux jeu avec plaisir.

Au-delà du spectacle inusité que ces 
body-paintings ont offert, il y avait une 
formidable équipe de maquilleurs qui 
ont travaillé parfois plus de huit heu­
res sur un corps afin de reproduire les 
dessins des artistes invités. Philippe 
Dubue et Dick Walsh les ont félicités 
pour avoir su reproduire les designs à 
ia perfection.

Plus de huit 
heures sur 
un corps 
afin de 

reproduire 
les dessins

orêt-à-rénover

Durant notre période de rénovation jusqu'à 
la fin du mois de juillet, obtenez de 50% à 
70% de rabais sur toutes nos collections 
de vêtements pour femme en magasin.

KS yomams CHACOK

r * b i * n* M11 P M SMNT HIIAIRF..mê

Rendez-vous dans l'ancien local de Stokes.

CheïkhA
•L’INTEMPORELLE

Place Ste-Foy 418 652.8876

HUCKK JOB IS
0 • »« I »

CD
elotheraft

VOGUE Manteau court gris pâle. 
fefeRt Zara. 79 S
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Myriam 
Laroche

MLarocheQleiiülnl. am 
Collaboration spéciale qu ’il VOUS faut.

Été Satiné
Longtemps absent des collections esti­
vales, le satin fait un retour remar­
qué. Uni ou imprimé, il n’est plus 
seulement réservé aux soirées 
chics. On le mélange au denim et 
au coton, on le porte avec l’es­
padrille ou la gougoune. 
Préférez-le en noir, blanc ou pastel, il 
est beaucoup plus flatteur. Pour un look 
sexy et ultra-féminin, c’est la matière

Minijupe ultra-plissée 
Anne.X, 79$

Capri bouffant noir. 
Simons, 79,95$

Foulard à rayures. 
Anne.X, 25$ chacun

Camisole à rayures 
blanches et grises. Zara, 39$

Le chic au masculin
Après son guide de l’élégance 
féminine, Corinne Lechevalier 
nous propose Le chic au mas­
culin , publié chez Hachette. 
Un outil amusant pour 
l’homme qui désire trouver son 
look en fonction de sa mor­
phologie et sa personnalité. 
L’auteure utilise un système de 
volets mobiles pour permettre 
de créer des combinaisons 
d’habillement. Pour l’homme 
d’affaires ou celui qui aime 
l’élégance et le raffinement. En 
vente dès le 4 juillet.

«Air Brush» chez Holt Renfrew
C’est la folie présentement en Californie ! Le comptoir Es- 
tée Lauder de Holt Renfrew vous offre pour une période 
limitée l’autobronzant diffusé au pistolet à air. Les rayons 
du soleil étant dé plus en plus néfastes pour la peau, les 
crèmes ou gels bronzants augmentent en popularité avec 
les années. Le problème, c’est qu’ils sont souvent difficiles 
à appliquer sur tout le corps. Ce nouveau procédé distribue 
uniformément l’autobronzant pour un look très naturel. 
Pour information : 656-6783.

À la recherche des rabais

IL ME LE FAUT
La marque Paul Frank
En 1997, installé à sa machine à coudre. Paul Frank a 
confectionné un porte-monnaie en vinyie rouge orné d’un 
visage de singe au sourire démesuré, appelé Julius. 
Depuis, le créateur vend ses vêtements et accessoires 
mode à l’échelle internationale. La griffe se démarque 
par ses couleurs, ses amusants personnages et son côté 
décontracté qui séduit les consommateurs à tout coup. 
En ce début d’été, offrez-vous les rayons de soleil du de­
signer américain Paul Frank.

N-

( )

Porte-clés en 
caoutchouc. Simons, 
8$ chacun

Camisole bleue. 
Simons, 30$

L’été vient de débuter et déjà les boutiques affichent des 
soldes pour faire place aux collections « Back to school ». 
Où aller pour profiter de meilleurs aubaines ? Voici 
quelques adresses.
□ Chez Simons et Holt Renfrew, les grandes marques telles 
que Diesel, Miss Sixty, French Connection et Toxic sont ré­
duites de 25 à 40 %.
□ Profitez d'un 20ü/o additionnel sur la marchandise déjà 
réduite à la boutique .Anne.X.
□ Esprit vous propose jusqu’à 70 % de rabais sur ses col­
lections d’été.
□ Les jeans pour homme sont en promotion chez Guess et 
la marchandise en solde est réduite d’un 25% additionnel.

A

Chapeau en ratine. Simons, 39,95$ 
Sac en denim. Simons, 55$ 

T-shirt jaune avec arc-en-ciel.
Simons, 38$

PHOTOS JOCELYN BERNIER »U STUDIO PHÛS 
MANNEQUIN EVT-MARIE

FROnV

BEAUTE

Jokers 2003
Pour animer les lèvres, les joues et les ongles de reflets co­
quins, choisissez Yves Saint Laurent. Cette saison, on s’a­

muse chez Saint Laurent avec le

■
 Lip maker, un feutre qui colore les 

lèvres avec précision. La tenue est 
de très longue durée. Sur les on­
gles, on se pare d'un sirop fruité, 
tout en transparence, aux teintes 
de grenadine, de mûre ou de liche. 
Le Glossy touch est LE produit as­
tucieux de la ligne, qui donne un ef­
fet mouillé peu importe ou vous 
l'appliquer. (Entre 16$et 30$)

Joanne
Boivin

Collaboration spéciale

Tricheuse ?
Oui, tricher est permis quand vient 
l’été. On bluffe sur le doré de notre 
peau, la brillance de nos lèvres, grâce 
à Bobby Brown. Cet été, on célèbre le 
retour de Shimmerick Compact. Cinq 
luxueuses nuances qu’on applique sur 
les joues, le front ou les yeux. A cela 
s’ajoute le Gel bronzant visage et corps 
qui donne bonne mine et protège avec 
son SFP 15. (49$ et 33.50$)

Sage séduction

Kit couleurs
Cet été. habillez vos lèvres de ces 
couleurs gourmandes que sont les 
Juicy Rouge de Lancàme. On ob­
tient cette brillance grâce au Pure 
Shine Complex, combinaison d'une 
huile et d'un polymère transparent 
qui permet la réflexion de la lu­
mière sur les lèvres. Avec son 
parfum de framboise. Juicy 
Rouge est offert en 12 teintes 
très estivales. (27$)

Palm Beach, Pin Up, voilà quelques-uns des noms as­
sociés au maquillage d'été de Chanel. On pourrait par­
ler ici de fards parfaits pour la femme mûre. Spotlight, 
entre autres, est un camaïeu 
de rose, d’ivoire, de beige et 
de marron taupe, illuminé de 
pigments irisés, très facile à 
porter, i’alm Beach offre la 
palette idéale pour ma­
quiller les lèvres et les 
joues avec quatre har­
monies de rose et de brun 
doré qu'on applique avec 
les doigts. (Entre 28$ et 59$)

n r»«
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Les secfâtaires détestent venir 
travailler un samedi matin..

Tu sais. Garenne, je ne suis 
jamais sorti avec une 
vraie beauté de toute 
ma vie!

HAGAR L'HORRIBLE

Comment une douce jeune fille 
comme moi a pu épouser un 

Viking comme toi?l

Je pourrais 
dire que c'est 

la chance 
du débutant,

-^uep/c

• * ii

voyons 
les choses 
pourraient 

être 
pires

Je pourrais être toll

5

&

J'Imagine que $ 
tu as raison..

DILBERT

Tu as Installé ton bureau dans 
le grenier de Michel?l

POUR LE MEILLEUR ET POUR LE PIRE

J Ça me rappelle!
Quand j'ai dit à

Oui, il habite la porte 
à côté, c'est petit, 

mais pratique.
Et II ne nous 

, demande pas 
de loyer...

maman que je venais 
Ici, elle m'a donné 

une caisse de 
nourriture. Il y a des 

trucs congelésl

Qu1 est-ce ?

Peut-être un 
gâteau ou 

autre chose

i:
'^p 6) C 4

Monsieur B'r

Ma compagnie a perdu 
des millions de dollars, 

j'ai honte de dire aux gens 
où je travaille.

rr ;

Parce que 
l'honnêteté est 

la meilleure 
attitude?

N'aie jamais peur 
de révéler la vérité 

à ton sujet.

Parce que 
personne ne 
fait attention 

à ce que 
tu dis.

GARFIELD

cftjOÙ

Salut,
Garfield

Jon, cette 
balle de laine 
est obsédée!

Que se 
passe-t-il?

Elle s'est 
entichée de 

moi et ne veut 
pas me lâcherl

Dis, pourquoi ne 
joues-tu pas avec 

cette balle de laine? écouter
cet

homme?l

LES JUNGLERIES BLONDINETTE

-on- '
7J6ZA6/
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Elmo, que vas-tu faire cel été?

Pas de baseball 
de baignade ou I 

de planche à /_ 
. roulettes pour mail ,r

II Je vais 
étudier 

pendant 
tout l'été

Oualsl HH HH 
Je vous ai 

eu... Hol Hol 
Hal Hol Hol

On dlraH qu'il a 
mangé un peu trop 
de chocolat pour 

son système —--/U 
/ J'en ” 

"i—y' [ al bien 
V\ ___^ V peur

X \)

ü ‘

MOTS CROISES
HORIZONTALEMENT

1 Action de révéler publique­
ment - Partenaire.

2 Fignoler - Bien faite - Des­
cendant.

3 Sans éclat - Frimer - Imprécis.
4 Épuisant - Terrain en pente - 

Forêt.
5 Elle tombe sans bruit - D'être

- Rendu sage - Circule à Accra.
6 Venus au monde - Symbole 

chimique - Dans une adresse 
de courriel - Concernée.

7 Dans le vent - Reprise, dans 
un combat de boxe - Infinitif - 
Est en eau - Versus.

8 Épice indienne - Conséquen­
ce indirecte d'un acte - Sans 
aspérités.

9 Entrecoupé - Pastèque - 
Sous un véhicule.

10 Prénom féminin - Homme 
d'État romain - Non-Croyant.

11 Céréale - Formations musi­
cales - Petit homme - Bloc de 
pierre dure.

12 Meuble - Roche sédimentaire
- Est employée en parfumerie
- Béryllium.

13 Majeur - Médecin - Faire 
progresser.

14 Prise de lutte - Rage de poète
- Dans une miche - Bienheu­
reux - Enveloppe.

15 Mesure itinéraire - Ville de 
Turquie - Lien résorbable - 
Stratège américain - Police 
nazie

16 Fils d'Ève - D'être - Ornements 
architecturaux - Cæsium.

17 Unité de mesure d'induction 
magnétique - Cri matinal - Au 
revoir!

18 Poison - Clown très coloré- 
Pas diligent.

19 Démenties - Imaginaire - Qui 
n'est pas fixée.

20 Comprimées - Sur l'envelop­
pe - Perdre son poil.

VERTICALEMENT

1 Chouiner - Sonore.
2 Filet pour prendre des oiseaux

- Grande école - Déposé - Sa 
capitale est Monrovia.

3 Étendues d'eau - Tige souter­
raine - Ouïes.

4 État d'Asie - Circule à Téhéran
- Fer - Voies bordées d'arbres.

5 Grain de beauté - Urbain - 
Partie d'un broc.

6 La musique - Il n'écrit pas 
comme la majorité - Fleur.

7 Commence le 21 juin - Pre­
mier vigneron - Puits nature! - 
Tué.

8 Argent - Watson précisa sa 
structure en 1953 - Durillons - 
S'occupe des Jeux.

9 Compter sur - Terme de gram­
maire - Maquillage pour les 
yeux.

10 Chimériques - D'accord - 
Cours d'eau.

11 Projectile métallique - Trois

cartes de même valeur - Avoir 
en surabondance.

12 Navire à voiles - Possessif - 
Animal des mers chaudes - 
Mille-pattes.

13 Manifestation sincère d'un 
sentiment - Marcha en sabots - 
Têtes de rochers dans l'eau.

14 Passe à Chartres - Qui dure 
douze mois - Suffrages.

15 Enchâssé - Brochet de mer - 
Cellule femelle - Hégire.

16 Étain - Examiné - Hautbois 
hindou - Orient.

17 Qui émane d’une source auto­
risée, mais sans garantie d'authen­
ticité - Greffe - Mollusque.

18 Instruites - Réfuter - Cela - 
Marqué par l'âge

19 Déesse marine - Dérive - Docile
20 Préparés avec soin - Blessés - 

Retirer.
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IVERTISSEMENTS

HOROSCOPE
Le samedi 28 juin 2003

Bélier: du 21 mars au 20 avril
Rien ne paraît facile pour vous présentement 
puisque le mauvais sort semble s acharner sur 
vous au plan de la santé et au travail Ne vous 
découragez pas pour autant, car sur le plan 
sentimental, la planète de l'amour, Vénus, vous 
comblera de ses largesses La passion vous 
accompagnera dans vos entreprises. Des 
problèmes de constipation sont à craindre C'est 
pourquoi vous auriez avantage à consommer 
beaucoup de fruits aujourd'hui.

Taureau: du 21 avril au 20 mal
Vous aurez tendance à faire de folles dépenses 
afin de plaire à votre entourage et à vos amis Au 
travail, vous vous sentirez paresseux et très peu 
productif. Si vous n'avez pas appris â vous 
protéger des projections d'autrui, vous ressentirez 
quelques malaises lorsqu'on vous fera certaines 
remarques Dans vos relations amoureuses, vous

risquez de vous faire prendre a votre propre jeu en 
voulant posséder vos conquêtes Comme vous 
avez tendance a faire de l'embonpoint, une diète 
serait recommandée

Gémeaux: du 21 mai au 21 juin 
Côté cœur, votre optimisme devra essuyer un 
grave démenti aujourd'hui Évitez de prendre les 
gens pour des objets En affaires, ne vous lancez 
pas sans une analyse préalable dans un projet 
intéressant mais risqué. Prévenez les problèmes 
de santé en consultant votre médecin. Les risques 
d'accident en voiture sont élevés.

Cancer: du 22 juin au 22 juillet
Les parents devront redoubler de vigilance dans la 
surveillance de leur progéniture. En effet, des 
risques de chute grave menacent vos enfants 
Vous entretenez des rapports harmonieux avec 
votre entourage Vous assisterez bientôt â une 
soirée très réussie. N'hésitez pas â prendre des 
initiatives: la chance portera tous vos projets.

Lion: du 23 juillet au 23 août
Tentez de mâter un peu des ambitions 
immodérées qui ne vous mèneraient de toute 
façon qu'a une grande désillusion On salue votre 
ardent caractère et votre nature vibrante vous 
faites la conquête de tous Les personnes qui 
œuvrent dans le milieu artistique verront la palette 
de leurs talents se déployer avec un rare bonheur 
d'expression Petits ennuis circulatoires en fin de 
journée.

Vierge : du 24 août au 22 septembre
Au travail, vous devrez louvoyer pour esquiver les 
manigances de certains collègues peu 
scrupuleux. L atmosphère est à l'hypocrisie, peut- 
être songerez-vous même â quitter votre emploi. 
La passion amoureuse vous dévore et promet une 
manne de délices ! Pourtant, ne donnez pas tout à 
la personne de vos rêves. Soyez mesuré, cela 
vous rapportera davantage 
Balance: du 23 septembre au 23 octobre 

Vous devrez respecter un rythme très régulier de 
travail aujourd'hui. Une dépense inconsidérée 
d'énergie vous amènerait tôt ou tard à considérer 
votre travail comme un boulet trop lourd à porter.

L amour s'avance timidement vers vous: ne 
feffrayez pas avec des répliques trop agressives 
Évitez tout type dèxcès
Scorpion : du 24 octobre au 22 novembre

Attelez-vous à la tâche et terminez ce que vous 
avez commencé Vous avez récemment développé 
la fâcheuse habitude d abandonner a mi-chemin 
des projets pourtant passionnants Profitez de 
cette période où vous serez doué d'une 
impressionnante capacité de travail pour 
rencontrer sans faute les objectifs que vous vous 
étiez fixés

Sagittaire du 23 novembre au 
21 décembre

Vous serez choyé par votre entourage Cadeaux, 
compliments, tendresse, tout ce que vous donnez 
sans réserve aux vôtres vous sera aujourd'hui 
rendu au centuple Soyez prudent en affaires bien 
qu'en général vos finances tournent rond. L'envie 
vous prendra d étendre vos connaissances dans 
plusieurs domaines de la science moderne

Capricorne: du 22 décembre au 
20 janvier

La conjonction planétaire viendra insuffler énergie 
et optimisme à tous les natifs du signe. Le climat

sera agreaoie tant au travail qu a la maison Vous 
pourrez réaliser des gams considerables en 
affaires comme au jeu il s'agira de saisir au bon 
moment les occasions rares Pour éviter une 
discussion oesagréaoie avec ia famille, taisez 
pour une fois votre véritable opinion

Verseau : du 21 janvier au 19 février 
Ne vous étonnez pas de I attitude dubitat.ve des 
autres : vous n êtes pas convaincu vous-même de 
ce que vous avancez et la mollesse de vos 
arguments est clairement perçue par tout le 
monde Profitez de l'ambiance familiale qui est 
douce et paisible. Une merveilleuse idée germe 
dans votre esprit. poursuivez-la, elle pourrait faire 
le bonheur de tous.

Poissons: du 20 février au 20 mars
Vous mettrez une somme considérable d'énergie â 
déplorer votre actuel manque de connaissances 
Les larmes ne vous seront d'aucune utilité 
Mettez-vous au travail, lisez, étudiez' Vous en 
tirerez d'immenses satisfactions Appréciez 
pleinement votre condition de célibataire, car elle 
ne saurait durer encore longtemps Sortez' Il est 
maintenant interdit de vous ennuyer.
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PLAIS c
Critique Manger à Tîle 
d'Orléans dans un décor 
champêtre J 9

La vague des 
restaurants 
sans fumée J 10

Cave à vins C... 
comme dans 
cocktails et canicule J 9

COLLABORATION SPÉCIALE ANNE DESJARDINS

L’artisan fromager Éric Proulx, de la ferme Tourilli, à Saint-Raymond-de-Portnei{f, au milieu de son élevage de chèvres.

Anne
Desjardins

Pla isirs&lesnleil. com 

Collaboration spéciale

■ À une trentaine de kilomètres à l’ouest de 
Québec, la région de Portneuf est reconnue pour 
ses villages historiques en bordure du fleuve, 
ses vastes exploitations agricoles et ses magni­
fiques érablières. La région a beaucoup à offrir 
aux adeptes d’histoire, de plein air et de touris­
me gourmand.

ortneuf est un vaste territoire de 
4000 km2 qui 
s’étend des ri­
ves du fleuve

».
P

■ jusqu aux
co n t re­

forts des Laurentides, 
qu’il atteint au moyen 
d’une vaste plaine 
agricole où pousse un 
maïs sucré et très ré­
puté. On y trouve aussi 
plusieurs grandes fer­
mes laitières. L’automne, 
de nombreuses érablières 
adossées aux montagnes 
transforment ce paysage pas 
toral en un véritable feu d’arti­
fice. Ce territoire choyé par la na­
ture (c’est le moins qu’on puisse di­
re !) compte pas moins d’un millier de 
lacs et trois rivières majeures, en plus de 
ses points de vue spectaculaires sur le 
fleuve. Les villages historiques qui bor-

La ferme Drouin et Morrissette 
de Sl-lhaide de Portneuffait 
l'élevage d 'oiseaux fermiers, de 
gibiers à plumes et de lapins 
nourris exclusivement au grmin 
et élevés au grand air.

PHOTOS LE SOLEIL CLÉMENT THIBEAULT

Jocelyn Morissette de la ferme Drouin 
et Morissette avec une pintade.

dent le chemin du Roy, comme Deschambault, 
Grondines, Cap-Santé ou Neuville, ajoutent au 
ravissement de la balade. Avec un tel terrain de 
jeux, inutile de dire que Portneuf est un paradis 
pour les pêcheurs, les kayakistes, les randon­
neurs et les cyclistes. D’ailleurs, pour s’initier 
aux beautés de la région, rien de mieux que 
de l’arpenter sur deux roues. J’avoue un 
faible pour la piste cyclable de la Jac­
ques-Cartier, cette merveille de 68 km 

construite sur une ancienne 
^ voie ferroviaire qui suit 

son cours tranquille 
(et presque

Mi /

plat) entre Shannon et Kivière-à-Pierre à travers 
plaines, forêts et jolis villages. Aux activités de 
plein air s’ajoutent quelques découvertes gour­
mandes qui valent le détour.

LA FERME TOURILLI 
1541, RUE NOTRE-DAME, 

SAINT-RAYMOND (418) .‘«7-2876
Juste à l’ouest de Québec, l’autoroute 40 nous 

amène à la sortie Saint-Augustin-de-Desmaures. 
De là, on file sur la 367 Nord, on dépasse l’entrée 
de la Station écotouristique Duchesnay et on ar­
rive à Saint-Raymond en moins de deux. Éric 
Proulx est un jeune géographe spécialiste de 
l’aménagement du territoire qui s’est établi sur 
le rang Notre-Dame avec sa famille il y a trois 
ans, afin d’exploiter une ferme caprine. Depuis 
octobre dernier, il fabrique trois types de froma­
ges de chèvre qui n’étaient pas encore produits 
au Québec: le Cap-rond, un cendré à croûte na­
turelle moulé à la louche et vieilli 25 jours en ca­
ve ; le Bouquetin de l’ortneuf, un erottin vieilli 15 
jours qui est délicieux fondu ; enfin, le Tourilli, 
un fromage frais fabriqué avec le lait du jour. 
Lors de votre visite, vous surprendrez peut-être

Voir BALADE en J 8 >
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COLLABORATION SPÉCIALE ANNE DESJARDINS

Le moulin de La Chevrotière a Denchambault. Passer devant, c’est y entrer.
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Suite de la J 7

le petit Théodore, deux ans, en train d’aider son 
père à nourrir les 30 chèvres du troupeau. Babi- 
che est une grosse mangeuse de foin, tandis que 
.Justine est une excellente laitière, contraire­
ment à Blanche Neige, qui traînerait un peu de 
la patte de ce côté...

Ces animaux, dont le patron dit qu'ils ont cha­
cun une personnalité bien affirmée, sont un bon­
heur à côtoyer, surtout pour les enfants, car ils 
sont doux, intelligents et curieux. Sur le site de 
la ferme, qu’Éric et sa compagne Claudie Trem­
blay ont eux-mêmes rénovée, se trouve la froma­
gerie artisanale et un sympathique comptoir de 
vente, en plus de la chèvrerie. Déjà, plusieurs 
restaurants ont inscrit sur leur carte les super­
bes fromages de chèvre de la ferme Tourilli : le 
Saint-Amour, L’Échaudé, La Camarine, le bistrot 
LAngelus, entre autres. Éric Proulx travaille 
présentement à la mise au point d’un fromage de 
lait cru... Ça promet!

LA FERME DROUIN 
ET MORISSETTE 

635, ROUTE 363 NORD, 
SAINT-UBALDE (418) 277-2576

De Saint-Raymond, la boucle champêtre se 
poursuit via la route 354, qui mène à Chute-Pa- 
net, à Saint-Alban et à Saint-Casimir, en lon­
geant la rivière Sainte-Anne. De Saint-Casimir, 
on emprunte la route 363, où le paysage bucoli­
que à souhait porte à la rêverie. C’est un autre 
coin où la tentation de sortir le vélo se fait irré­
sistible, surtout pour aller se perdre dans le rang 
Sainte-Anne ou en direction de Saint-Thurbide, 
dont on aperçoit le clocher au loin.

On passe devant de bien belles fermes, comme 
celle de M. (îrandbois, ou la ferme Majaridou. 
Plus on s’approche du plateau laurentien, plus 
la route devient vallonnée et joliment tortueuse. 
Elle est d’ailleurs superbe, cette route, toute re­
faite. Je crois mon ami Cherkaoui sur parole 
quand il affirme que c’est un coin paradisiaque 
à visiter l’automne... Fhudra revenir !

Après avoir passé la compagnie Patates Dol- 
bec, on y est presque. La ferme Drouin et Moris- 
sette se trouve juste à la sortie du village, sur la 
gauche, dans un décor de carte postale où on 
trouve aussi un étang à truites et une érablière. 
Jocelyn Drouin est journaliste de formation. Il a 
bifurqué vers l'agriculture il y a une quinzaine 
d’années afin de s’assurer que la ferme paternel­
le demeure dans la famille pour une troisième 
génération.

C’est sa grand-mère (îabrielle qui a commencé 
l’élevage de dindons il y a plus de 40 ans. Jocelyn 
et sa compagne Rachel Morissette ont peu à peu 
transformé l’entreprise en un élevage d’oiseaux 
fermiers (poulets et dindons), de gibiers à plu­
mes (pintades, dindes sauvages et faisans) et de 
lapins nourris exclusivement au grain (pas de fa­
rines animales, ni de facteurs de croissance ou 
d’antibiotiques) et élevés au grand air. M. Drouin 
donne à ses volailles un mélange de soya, de 
maïs, d'orge et de blé. •

Les clients de la ferme viennent de Québec et 
de Shawinigan pour se procurer ces oiseaux qui, 
une fois abattus, sont réfrigérés à l’air froid pul­
sé et emballés sous vide pour minimiser la

concentration d’eau dans ia chair, qui peut at­
teindre 10 °/ochez les élevages industriels. Le ré­
sultat est vraiment exceptionnel, de l’avis de 
tous les clients rencontrés lors de ma visite. «- 
Nous venons ici pour acheter nos volailles et nos 
œufs depuis le tout début, m’expliquent Vincent 
et Lilianne Tanguay, qui habitent Québec. C’est 
beaucoup plus frais, beaucoup plus goûteux, et 
le fait de connaître le fermier et la fermière per­
met vraiment d’établir un lien de confiance. » 

Pendant que nous nous dirigeons vers la frai- 
sière, les deux rolden Retrievers Alice et Samy 
sur les talons, Jocelyn Drouin m’explique l’im­
portance d’une agriculture respectueuse à la 
fois des animaux et de l’environnement et qui fa­
vorise le développement durable. « Il faut beau­
coup de persévérance pour faire ce que l’on fait. 
Il y a 10 ans, nous allions contre le courant et no­
tre projet était vraiment un acte de foi. Aujour­
d’hui, les consommateurs commencent à com­
prendre l’importance de la traçabilité des ali­
ments. Ce contact direct avec le producteur est 
leur meilleur gage de qualité et de fiabilité. »

À la ferme Drouin et Morissette, on distribue 
également les légumes biologiques de la ferme

Naturavi, de Saint-Ubalde, qui est membre du ré­
seau ASC (Agriculture soutenue par la commu­
nauté). Derrière les bâtiments de la ferme, Joce­
lyn Drouin a aussi quelque 20 000 fraisiers qu’il 
rend disponibles pour l’autocueillette. Un plaisir 
supplémentaire à s’offrir quand on visite ce très 
sympathique fermier, dont les belles volailles se 
retrouvent aussi à la table du restaurant Le Par­
lementaire.

DIRECTION 
LE CHEMIN DU ROY

Une fois la glacière pleine à ras bord de beaux 
fromages et de volailles de Portneuf, on reprend 
la route 363 jusqu’au chemin du Roy, en passant 
par Saint-Marc-des-Carrières. Direction : Des- 
chambault. Le Moulin de la Chevrotière, un des 
rares témoins du régime seigneurial, mérite 
vraiment qu’on s’y arrête pour une visite. On 
trouve aussi une jolie halte routière dans le villa­
ge pour pique-niquer, juste sur le bord du fleuve. 
Én suivant le chemin du Roy, il faut aussi pren­
dre le temps de s’arrêter à Neuville, qui compte 
un nombre impressionnant de demeures ancien­
nes magnifiquement préservées.

Vous avez 
faim?

Voici trois de mes adresses favorites dans la bel­
le région de Portneuf pour arrêter casser la croû­
te. Ou s'offrir un peu plus...

□ La terrasse de l’auberge La Bastide 
567, Saint-Joseph, à Salnt-Ravmond (418) 
337-3796

La terrasse de cette fort sympathique auber­
ge est vraiment chouette et le chef propriétaL 
re Pascal Cothet a eu l’ingénieuse idée d’y pr<t_ 
poser un menu bistrot tout à fait abordable. Lci 
soir, par contre, la jolie salle à manger vitrée dir 
restaurant Les secrets d’Alice est ouverte aux ~ 
visiteurs avec un menu français actuel très iu^r 
téressant, où se retrouve une inspiration pro-— 
vençale. Pour le bistrot du midi, réservationsr, 
non nécessaires. Pour le soir, elles sont essen£_ 
tielles. HT.

3 Café-bistrot LAngelus
234, chemin du Roy (418) 286-4848

Marie-Noël Bouillé et Patrice Tremblay ont ou­
vert ce sympathique café il y a un peu plus de 
trois ans. Avec une impressionnante sélection 
de bières en fût et un menu simple à prix abor­
dable qui encourage les producteurs de la ré­
gion, le petit bistrot ouvert sept jours et qui 
compte une terrasse extérieure ne désemplit 
pas. Stratégiquement situé juste en face de la 
grande église de Deschambault, son menu pro­
pose focaccia, saucisse-choucroute, un grand 
choix de salades repas, de forts beaux et bons 
sandwiches et des pizzas originales. Et laissez- 
moi vous dire que la jeune patronne sait y faire 
avec l’espresso ou le café au lait ! (Réservations 
non nécessaires)

□ La maison Deschambault
128, chemin du Roy (418) 286-3386

Située en retrait de la route à la sortie du 
village de Deschambault, cette magnifique au­
berge qui offre une belle table d’hôte très abor­
dable est un incontournable pour ceux qui veu­
lent s’offrir un souper gastronomique dans la 
région de Portneuf. La carte est bâtie à partir 
de produits régionaux: asperges vertes au fro­
mage Havarti de Saint-Raymond, salade de to­
mates Savoura, foies de lapin à la Maudite, su­
prême de poulet et sa sauce à l’érable, cailles 
farcies de gibier aux cinq baies. Une bien agré­
able façon de terminer une balade gourmande 
dans cette région magnifique... Réservations 
essentielles.

Anne Desjardins est journaliste à la Première Chaîne 
de Radio-Canada.

—

Pas de vacances pour Marie-Chantale Lepage

ARCHIVES LE SOLEIL

Marie-Chantale Lepage, réputée chef du Ma­
noir Montmorency, séjourne présentement à 
Beyrouth, au Liban, où elle est invitée par l’am­
bassade du Canada à présenter les plus beaux 
produits de la cuisine canadienne.

Cet événement se tient jusqu’au 7 juillet à 
l’hôtel InterContinental Vendôme.

A cette occasion, M""’ Lepage présentera un 
menu à la carte mettant en vedette le saumon 
du Grand Nord canadien, le crabe de Vancou­
ver, les pétoncles du Nouveau-Brunswick, le 
foie gras de canard, l'omble chevalier du Yu­
kon, le cerf rouge et la pintade du Québec, la 
gelée de pimbina, le veau, le lapin et bien d’au­
tres succulentes spécialités culinaires du Ca­
nada.

M'"' Lepage n’en n’est pas à ses premiers 
voyages à titre d’ambassadrice culinaire.

En 1999, elle a représenté le Québec et le Ma­

noir Montmorency à un festival de cuisine in­
ternationale au Japon. Durant près d’un mois, 
elle a fait découvrir aux Japonais la richesse et 
la saveur de la fine cuisine québécoise.

Elle a par ailleurs participé à de nombreux 
tournages pour la télévision américaine à De­
troit, à Chicago, à New York et à San Francis­
co, offrant chaque fois beaucoup de visibilité 
au Québec.

Mm' Lepage a cumulé les honneurs et les tro­
phées grâce à ses grandes qualités de chef et 
d’organisatrice d’événements de prestige.

La Société des chefs, cuisiniers et pâtissiers 
du Québec l’avait élue Chef régional de l’année 
en janvier 2000 et, quelques mois plus tard. 
Chef de l’année.

Il s’agissait de la première femme à mériter 
cet honneur en 40 ans d’existence de la Socié­
té. P. Ch.

HABITÂT
tous les samedis dans le Soleil

«Le mezze et les meilleurs
couscous»
Menu gens d'affaires
L'été est là, notre belle
terrasse extérieure vous attend
3188. chemin Ste-Foy 659-1336

www.ljmaim-llc.i-ii.tc
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vous donne droit à un
SPAGHETTI GRATUIT
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de même valeur au prix 
régulier.

Valide jusqu'au:
28 JUILLET 2003

Limite il un coupon par 2 personne*. 
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30T\ ch. St-Louis. Ste-Foy 
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"685, Ire Av., t'harlesbourg 
627-0161

1147, rue Hart. TroLs-Rlvléres 
819 373-0204
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Un duo prometteur

LE 501 fil JOCELYN BERNIER

Lynda Pelletier, chef-traiteur au restaurant Le st-Amour et Frédéric
Trempe, cuisinier au même établissement, ont de quoi être fiers. Frédéric Trempe, déjà re­
connu comme le meilleur apprenti du Québec, a décroché deux premières places récemment - 
lors du concours des meilleurs apprentis du Canada présenté à Moncton, un premier prb£T 
pour les entrées et un autre pour le plat principal. De son côté, Lynda Pelletier a obtenu unP 
médaille d’argent pour sa Déclinaison de homard à l’occasion de la finale du concours Ta­
lent des chefs tenu au début du mois à l’Institut de tourisme et d’hôtellerie du Québec à Mon­
tréal. Un concours qui, parrainé par la maison J. Moreau, grand producteur de Chablis, a Ileo 
aussi dans plusieurs autres pays. La recette de M"' Pelletier, une Déclinaison de homard rtW — 
tl aux premières glacées à la mousson de Chablis et son trait parfumé fera sûrement fureur 
au menu traiteur du St-Amour. P. Ch.

http://www.ljmaim-llc.i-ii.tc
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LA CAVE À VINS

C... comme dans 
cocktails et canicule

out au long de la semai­
ne dernière, j’ai, comme 
beaucoup d’entre nous, 
délaissé le vin rouge 
pour quelques gorgées 
de blancs idéalement 

mis en glace ou 
encore quelques 
cocktails style « - 
bord de piscine ».

Parmi eux, ceux 
élaborés avec 
une liqueur. l'Ali­
zé, conçue à par­
tir de cognac mé­
langé au jus natu­
rel de fruits de la 
passion (Alizé 
Gold Passion), 
fruits exotiques 
et canneberges 
(Alizé Red Pas­
sion), pample­

mousse rose et mangue (Alizé Sunset 
Passion).

Sunset Beach
Au palmarès, un délicieux Sunset 

Beach, dont Je m’empresse de vous of­
frir la recette. Dans un verre à Torn 
Collins, ajoutez :
1 once et demie d’Alizé Sun-

set Passion (SAQ 586 263, 
750 ml, 24,05$)

4 onces de jus de canneber-
ges

f/Tz
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Jérôme-Henri
Dejardin
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Collaboration spéciale

onces de jus de pample­
mousse
ajoutez de la glace pillée et 
une feuille de menthe (fa­
cultatif). Buvez lentement, 
avec une paille.

ET DE DEUX
Récemment, nous découvrons le 

Marques de Marialva Réserva, 
Bairrada D.O.C, (SAQ 626 507, 750 
ml, 12,5 °/o alc-vol), un sympathique 
portugais sans chichi (10,95$) évo­
quant toute la joie de vivre du pays du 
fado. ______

Sous un soleil de plomb, 
j’ai arrosé la Saint-Jean 
avec la version blanche de 
ce Marquès de Marialva.
En l’occurrence un 2002 is­
su de l’assemblage harmo­
nieux des cépages Maria 
Gomes et Bical, épanouis 
au soleil qui baigne les pla­
ges de l’Atlantique, près de 
la somptueuse ville de 
Coimbra.

Un nez qui joue entre 
fleurs et fruits et une bou­
che élégante, bien équili­
brée, idéale pour faire valoir 
un cocktail de fruits de mer ; 
l’un et l’autre servis sur gla­
ce. Un petit prix: 10,40$, rehaussé 
d’une médaille d’argent obtenue à Pa­
ris en 2002 aux Vinalies internationa­
les de France. (SAQ 626 499, 750 ml, 
12% alc-vol).

LE SECRET EST DANS 
LE BON VERRE

Le vin offre bien des plaisirs et ceux 
du nez n’en sont pas les moindres.
Il faut savoir offrir à certains vins 

toutes les chances de livrer à l'ama­
teur les arômes qu’ils gardent parfois 
jalousement. Savoir traiter le flacon 
avec déférence, lui offrir le passage en 
carafe qui l’aidera à respirer suffi­
samment pour sortir de sa timidité et 
lulpermettre ainsi de gonfler ses voi- 
leSfcomme le plus majestueux des voi- 
lidTs. Une fois dans le verre, cette 
continuité devra être assurée. Le 
chBix de ce dernier devra alors faire 
l'oBjet du plus grand soin.

a vous propose ici un nouveau venu 
s le monde magique des verres à 
dégustation.

iîâluons le Calice Brunello Tecnlco, 
véStable écrin de cristal (24% plomb) 
soîfflé à la bouche par un maître arti- 
sa« et qui offre, par sa forme unique 
caractérisée par un renfoncement de 
qiwlque quatre centimètres de long

MADQUÊ*
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La version 
blanche du 
Marqués de 

Marialva

La liqueur Alizé Sunset Passion

sur sa paroi inférieure, une magnifi­
que amplitude de toutes les richesses 
aromatiques.

Ce véritable calice se présente com­
me la star de la collection Brunello dl 
Montalcino. une collection qui comp­
te, entre autres, deux carafes de ser­
vices, une carafe de décantation, un 
verre à grappa et un verre... à eau.

Calice Technico, Arnolfo di Cam­
bio, 77,95$ (Boutique Pierre Robi- 
taille).

LE PIMENT DE LA VIE
Voici une petite anecdote pleine de 

sagesse pour célébrer l’arrivée de 
l’été.

Devant une classe attentive, un pro­
fesseur de philosophie pose sur son 
bureau un grand bocal vide. Après 
l’avoir rempli de pierres, il demande à 
ses élèves si le bocal est complètement 
plein.
- « Oui », répond la classe.
Le professeur saisit ensuite d’un sac 

de gravillons qu’il verse dans le bocal.
Il agite le tout pour permettre au gra­

vier de combler tous les espaces enco­
re vides.

11 repose alors la même question.
- « Le bocal est-il plein ? »
- « Oui », clame la classe, intriguée.

Il s’empare alors d’un sa­
chet de sable fin et le verse 
dans le bocal. Le sable se 
fraye un passage dans les 
interstices.

«Voyez-vous, dit alors le 
prof, j’aimerais que vous 
compariez ce bocal à votre 
existence. Les pierres re­
présentent les choses im­
portantes comme la fa­
mille, la santé, l’amour, 
l’amitié. Ces choses qui 
font que même si vous per­
dez tout le reste, votre vie 
n’en demeurera pas moins 
bien remplie. Les gra­
villons représentent les 
choses importantes, mais 

non essentielles, comme le travail, la 
maison, les meubles, la voiture. Enfin, 
le sable symbolise les choses sans im­
portance.

Si vous commencez par mettre du 
sable dans votre bocal, il n’y aura 
plus assez de place pour y accueillir 
ensuite le gravier et les pierres. Il en 
va de même de votre vie ; si vous gas­
pillez votre disponibilité et votre 
énergie pour les petites choses, il ne 
vous restera jamais assez de temps 
pour ce qui est essentiel à votre bon­
heur. Soignez les pierres en tout lieu 
et à tout moment, le reste n’est que 
sable qui s’écoule entre vos doigts », 
conclut le prof.

Puis, une élève assise au fond de la 
classe se lève et s’approche du pupi­
tre. Elle prend le bocal, ouvre une ca­
nette de bière et en verse le contenu 
dans le récipient. Aussitôt, le liquide 
se disperse dans les moindres espaces 
du contenant.

Moralité : Aussi remplie soit l’exis­
tence, il y a toujours de la place pour 
une petite bière...

Bonne semaine!

■
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Le verre à dégustations 
Calice Brunello Tecnico

CRITIQUE

LES ANCÊTRES

Pieds nus dans l’herbe
Stéphanie Bois-Houde

Collaborât ion spéciale

Ceux qui ne jurent que par les cou­
chers de soleil de Kamouraska révise­
ront leur palmarès des plus belles fins 
de journée en allant au restaurant Les 
.Ancêtres de Saint-lierre. A deux mi­
nutes de la sortie du pont de l’île d'Or­
léans. la maison tricentenaire, solide 
comme une belle vieille fière, vous 
tend ses bras accueillants.

A lire son histoire abrégée, c'est le 
berceau des familles souches du Qué­
bec ( !). Ainsi, un gros merci aux da­
mes V’ézina, Gosselin, lichette et sv\1- 
gne la bacaisse qui y laissèrent un peu 
d’elles-mêmes et, qui sait, des recettes 
consignées dans un grand livre de po­
pote patrimoniale.

Depuis 1997, c’est la cuisine tradition­
nelle de ces femmes toujours prêtes à 
nourrir la visite qui vous est proposée 
ainsi qu’un menu «actuel» pour ceux 
qui dédaignent les spécialités d'antan 
telles que le rôti aux patates jaunes ou 
les fèves au lard. Grillades, moules, piz­
zas et une table d’hôte plus élaborée as­
surent la rencontre entre1 les anciens et 
les modernes ! «Un air de nouveau sor­
ti du fond des âges... », c’est ce que dis­
ait Félix Leclerc, l’as fou !

Revenons à nos moutons pour vous di­
re à quel point nous sommes enchantés 
par la terrasse dont la vue, au premier 
plan, est une vaste étendue de pelouse 
qui nous oblige à nous retenir la bride 
pour ne pas aller y courir. La ligne de 
fuite de ce décor champêtre : le fleuve, 
la côte de Beaupré et les montagnes qui 
vous saluent de la rive nord.

Au menu, impossible de résister à 
l’entrée de jambon de Parme - qualité 
San Daniele - et ses perles de melon 
de miel mouillées de gouttes d’une ré­
duction caramélisée de vinaigre bal­
samique. Fantastique contraste entre 
la douceur mielleuse du fruit et le salé 
du prosciutto. Inspirant aussi que le 
fromage de chèvre fondu, non pas sur 
des croûtons, mais dans une feuille 
d’endive dont l’amertume se sucre 
d’une larme de miel. Quant aux rillet­
tes maison, nul besoin de confits, ni de 
marinades en renfort. Au porc, le pâ-

S:

RESTAURANT CUISINE TRADITIONNELLE

té, gras à point et parfaitement assai­
sonné, s’improvise tartine viandeuse 
inoubliable.

Malgré la chaleur, notre invité, un 
homme assez authentique pour se ré­
galer d’un menu québécois typique 
sous un soleil de plomb, ne refuse pas 
l’assiettée de soupe aux pois qui vain­
cra nos préjugés en la matière. Au lieu 
d’une purée jaunâtre, la soupe tradi­
tionnelle aux pois cassés, encore cro­
quants. s’épice de fines herbes et des 
carottes grossièrement coupées qui 
ajoutent à sa rusticité réconfortante.

C’est rougi1 comme un coq qu’il enta­
mera ensuite son ragoût, une bolée gar­
nie de boulettes replètes de porc haché 
mijotées en sauce à la farine grillée 
avec soin. Des pommes de terre vapeur 
et des bettes marinées, croustillantes, 
comblent le costaud appétit.

Ce serait malvenu de se moquer de 
l’invité, car notre contre-filet impres­
sionne avec son 12 onces de tour de 
taille ! Quelle belle pièce de viande à la 
cuisson Al. Par contre, la sauce béar­
naise goûte peu l’estragon et se révèle 
épaissie à outrance. Sa qualité supé­
rieure étant, la viande se serait suffi à 
elle-même, de son jus. Une purée de 
pommes de terre (excellente) et une

U SOlfll PAOIICf LAROCHE

jardinière de légumes au beurre - 
avec petits pois congelés - rendent en­
core plus plantureuse une viande de 
bœuf qui vaut sans rechigner les 
29,95$ exigés en table d'hôte. En ver-' 
sion toujours aussi généreuse, le jam­
bonneau de volaille à la forestière sou­
lève la même réserve quant â la sauce 
affadie par sa consistance lourde. Ce­
pendant, la volaille, qui a conservé ses 
os avant d’être ficelée, s’avère fort 
tendre.

Avoir osé, c’est nos pieds citadins 
plantés dans l’herbe que nous aurions 
dégusté la coupe de glace érable et 
noix, nappée de sirop et de suere 
d’érable... Balou, le sympa serveur, au­
rait sûrement rigolé...

LES ANCÊTRES

S91. chemin Royal, Saint-Pierre, île d'Orléans 
Tél. : H2H-271H
Type de cuisine: québécoise traditionnelle,
grillades, moules et pizzas
Ouvert tous les Jours de mal à octobre. L'hiver,
sur réservation pour les groupes
Il est recommande de réserver
Tàble d'hôte du midi de 9,951 à 12,95$
Table d'hôte du soir de 19,95 $ à 99,951 
Bouteille de vin à compter de t5 S 
Sta tionnement priié
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Spécialiste du confort de l'air et

'M

Robinet de bain 3 mex 
Aquebreee

chrome

Buffet de fruits de mer
à l’Hôtel Gouverneur Québec

Cest le début de*
v©c@tnccs.

Crevettes, pétoncles, moules, 
crabe, etc., etc., à volonté
Quand : Tous les samedis

à compter du 21 juin 
üeu : Restaurant La Verrière
Prix : 35.95$
Rabais pour l’âge d’or 
et enfants de moins de 10 ans 
Musiciens: Groupe Raul Munoz

GOUVERNEUR
MÔTÏl

MM, bMl iMrtsr, 
Isiti fey (Qet>n)

Pour réservation

418-651*3030

Bain thérapeutique Ultra 
60 po x 31 po blanc
et drain

Lavabo encastré Luna 
Blanc 4 po oc

Porcelaine

Toiletta Kohlar 
blanche
at tiéga de toilette

Robinet de lavabo 4 po 
Aquabrass

chrome
j

Votre
Sur approl

projet réalisé à partir 149 $ par mois!#
ibation d'un plan de financement de 12 mois, taxes en sus.

Rn 1" août 2003.

À Québec

THALASSA
domicile

livision Lmco l.te<

Thalassa Domicile
670, rue Bouvier, local 135 
Québec QC G2J1A7 
Tél.: 418 682-3606 
Téléc.: 418 682-8865

Prenez un 
rendez-vous I

Salle de montre • Plomberie • Chauffage • Climatisation

Québec • St-Hyacinthe • Laval • Sorel • St-Hubert

Le plus gros distributeur en plomberie 
et robinetterie au Canada
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Le Lapin Sauté

ENTREVUE

LE SOLEIL RAYNALO LAVOIE
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Deux créateurs qui n'aspirent qu’à faire le bonheur des clients.

De la suite dans les idées
Les restaurants sans fumée 

se multiplient dans la grande 
région de Québec

■ Les restaurants sans fumée se multiplient dans la grande région 
de Québec. Si ce n’est pas encore tout à fait une vague, il convient 
d’écrire qu’une nouvelle politique de restaurants sans fumée se ré­
pand depuis quelques semaines dans la région de la Capitale.
Ces dernières années, Québec comptait 
environ deux douzaines de restaurants 
sans fumée, dont Le l^rlementaire, La 
Camarine, Le Commensal,
Le Tokyo, Le Chalet Suisse,
Le Café du Clocher penché, 
et plusieurs autres. Depuis 
quelques semaines, leur 
nombre augmente beaucoup 
plus rapidement.

C’est ainsi que depuis son 
ouverture le 2 mai, le nou­
veau (et superbe) restau­
rant du Château Bonne En­
tente, le Monte Cristo, offre 
un environnement sans fu­
mée... même si Monte Cristo 
est aussi le nom d’un cigare 
de grande renommée.

À la mi-mai, le réputé chef Jacques 
Le Pluart inaugurait, sur Place Geor- 
ges V, son tout nouveau restaurant, La 
Closerie. Un restaurant sans fumée 
lui aussi. Et le l r janvier 2002, la direc­
tion du Groupe Resto Plaisirs décré­
tait que son restaurant, Le Lapin Sau­
té, ayant pignon sur rue Petit Champ­
lain, serait dorénavant reconnu com­
me un établissement sans fumée.

Au début de juin, les trois restau­
rants Le Coehon Dingue, eux aussi 
propriétés du Groupe Resto Plaisirs, 
proposaient à leur clientèle un envi­
ronnement entièrement sans fumée. 
Selon le président du Groupe, Jacques 
Gauthier, la politique sans fumée 
adoptée au Lapin Sauté quelque 18 
mois plus tôt devait confirmer la déci­
sion du groupe.

Le 9 juin, c’est le restaurant Le Galo-

Pierre
Champagne
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Le Parlementaire

pin de Sainte-Foy qui devenait, à son 
tour, un restaurant sans fumée.

Enfin, le 19 juin, les huit restau­
rants Cora Déjeuner, de la 
région de Québec, faisaient 
front commun dans la mê­
me direction et leur prési­
dente, Cora Mussely, an­
nonçait que tous ses res­
taurants du Québec fe­
raient de même d’ici un an.

Que se passe-t-il ? Selon le 
président de la Corporation 
des restaurateurs de Qué­
bec, Denis Paul-Hus, la loi 
devient de plus en plus sé- 

POiampagne vère et les inspecteurs re-
Qlesoleilcom doublent de vigilance.

Ainsi, le restaurant Nor- 
mandin de Val-Bélair a dû payer 
récemment une amende de 500$ par­
ce qu’il ne rencontrait pas tout à fait le 
nombre de places prescrites par la loi 
pour accommoder les non-fumeurs. 
En fait, il ne lui manquait que quatre 
places. Mais la loi, c’est la loi.

2009
En 2009, tous les restaurateurs qui of­

friront un espace non-fumeur devront 
aussi l’assainir en installant un systè­
me de ventilation adéquat. Dans cer­
tains établissements, l’architecture des 
lieux pourrait nuire à l’installation de 
ces équipements.

.Mors, plutôt que de dépenser des 
milliers de dollars « en fumée » et d’en­
courir des amendes variant de 500$ à 
1000$ par infraction, les propriétaires 
de restaurants préfèrent offrir un envi­
ronnement sans fumée. Ça coûte beau­
coup moins cher et c’est maintenant so­
cialement mieux accepté.

Déjà, un peu partout dans le monde, et 
plus particulièrement aux États Unis, 
de plus en plus de restaurateurs ont 
suivi l’exemple amorcé par les hôteliers 
en interdisant non seulement la pipe et 
le cigare, comme c’était le cas depuis 
des lustres, mais la cigarette en plus.

Par ailleurs, on compte de moins en 
moins de fumeurs. On ferme des usi­
nes de cigarettes un peu partout, mê­
me au Québec. Les places réservées 
aux fumeurs sont donc de plus en plus 
limitées dans les restaurants... et ces 
tables enfumées sont toujours les der­
nières à être occupées.

Tant et si bien que ce sont finalement 
les non-fumeurs, privés de place dans 
leur section, qui acceptent bien sou­
vent de s'asseoir dans la section pour 
fumeurs, la seule à offrir des sièges.

Alors, aussi bien vous y faire. Désor­
mais, de moins en moins de restau­
rants vous offriront un cendrier à votre 
table, l’ne très mauvaise habitude pour 
tout dire puisque la grande gastrono­
mie interdit depuis toujours que l’on fu­
me à table et ce afin de mieux découvrir 
notre environnement gustatif.

Pour une liste de restaurants sans 
fumée dans la région, consultez 
lnfo.dcote(« Info-tabae.ca

Les mille et une recettes de Sophie Roy et Hughes Philippin 
pour personnaliser leur resto, le Chic Alors !

■ Même si leur menu ne change pas constamment, 
Sophie Roy et Hughes Philippin sont toujours à la 
recherche de nouvelles idées et de nouvelles re­
cettes de pizzas pour leur restaurant, le Chic Alors !

Depuis son ouverture il y a 13 ans, ce restaurant, qui s’est 
appelé Pizza Magazine jusqu’à il y a un an, a quand mê­
me connu bien des changements. De simple comptoir à 
pizzas qu’il était à ses origines, il est devenu, au 
fil des agrandissements et des mutations, une 
vraie pizzeria qui s’est taillée une bonne répu­
tation. Des clients viennent d’ailleurs de l’autre 
bout de la ville de Québec pour déguster ses 
produits.

«S’il y a un secret pour cette réussite, c’est 
d’abord que nous avons travaillé fort, dit M. Phi­
lippin. Ensuite, nous avons toujours porté une 
grande attention à la constance de la qualité et 
du goût afin que le client qui revient ait le plai­
sir de retrouver les mêmes caractéristiques que 
la fois précédente, donc la même satisfaction.

«Troisièmement, nous avons concentré nos 
efforts sur le goût et la texture de la pâte. De­
puis quelque temps déjà, nous avons aussi dé­
niché une excellente pâtissière qui nous a donné un fier 
coup de main en ce sens; de plus, elle fabrique des pâtis­
series et des desserts qui font pâlir d’envie nos compéti­
teurs. »

Afin de maintenir l’intérêt du client, la vingtaine de piz­
zas offertes au menu sont très différentes les unes des 
autres. Par exemple, la Biquette : sauce tomate, mozzarel­
la, chèvre des neiges, tomates, poivre craqué et échalotes 
fraîches ; la Champêtre : pesto, tomates séchées, chèvre, 
pignons et pommes; la Carbonara: crème fraîche, oi­
gnons, bacon, emmental. Le menu offre aussi quelques sa­
lades-repas.

Pour ceux qui voudraient agrémenter leur repas d’un 
vin, mais qui sont un peu dépaysés par ces mélanges 
d’épices et d’ingrédients, sachez que sous la description 
de chaque pizza figure une suggestion de vin d’accompa­
gnement. Une carte de bières québécoises, canadiennes 
et importées s’ajoute à celle des vins.

Autre façon de faciliter la vie à la clientèle : tous les prix

incluent les taxes, ce qui élimine bien des désagréments 
à la fin d’un bon repas.

Toujours au chapitre des bonnes idées, Sophie Roy et 
Hughes Philippin ont en quelque sorte inventé la pizza 
prête à cuire (PAC). C’est une pizza comme toutes celles 
qui sont sur le menu, qui n’a jamais été congelée ni cuite 
et que vous allez chercher au restaurant. Elle vous est of­
ferte dans un contenant en carton spécial, conçu pour le 
four. Après une dizaine de minutes de cuisson à 450 °F, 

vous pourrez déguster une pizza aussi fraîche 
et croustillante que si vous étiez au resto.

Autre innovation : fini les discussions intermi­
nables au moment de choisir une pizza qu’on 
fait venir ou qu’on vient chercher, les deux co­
propriétaires du Chic Alors! ont créé la boîte à 
quatre pizzas qui permet à chacun des quatre 
convives d’avoir sa pizza de sept pouces à son 
goût. Une bonne initiative quand on constate 
que les livraisons et les commandes au comp­
toir représentent respectivement 15% et 30% 
des ventes.

Ce couple dans la trentaine n’a sûrement pas 
fini de dénicher des façons d’améliorer son 
commerce. En effet, les deux propriétaires ont 
l’expérience de la recherche de solutions pour 

faciliter la vie des clients puisque Sophie est physiothé­
rapeute et pratique toujours, tandis que Hughes est ingé­
nieur en mécanique, un emploi qu’il a cependant mis de 
côté pour s’occuper du restaurant.

Durant ses études, il a travaillé dans divers établisse­
ments, dont le défunt Deauville, comme cuisinier avant de 
démarrer sa propre affaire. «Je me sens beaucoup mieux 
dans ma peau et j’aime le contact sans cesse renouvelé 
avec le public, dit-il. C’est un milieu plein de vie qui varie 
chaque jour. »

RESTAURANT CHIC ALORS !
955, rue Jean-Gam in. Québec (Sainte-Foy)
Tel: 877-4747
Ouvert du dimanche au mercredi inclus, de 11 h à 21 h. le jeudi et le same­
di, de Uh à 23h et le vendredi, de 11 h à 24 h
Stationnement sur le terrain du centre commercial Faubourg des Sources 
.Henu du jour à 10$. menu express à 7,50$ (tous deux Incluant les taxes)

Richard
Côté

RCotei&lesnleil. com

CES

VENTE 
DE GARAGE
Annoncez votre vente de garage 

dans nos petites annonces’ et obtenez 
une affiche gratuite pour en faire la 

promotion dans votre quartier.
‘minimum 2 lignes

LE SOLEIL
844-4444
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